Vriesea x morreniana hortus ex E. Morren, Belg. Hortic. 82: 289. 1882. 

Vriesea psittacina x brachystachys E. Morren, Belg. Hortic. 29: 300. 1879.

Vriesea psittacina var morreniana E. Morren, Belg. Hortic. 32: 287, pls. 10-12, fig. 3. 1882. Vriesea carinata x psittacina Mez in Martius, Fl. Bras. 3(3): 528. 1894.

Detail from S&D

A common natural hybrid and consequently a very variable species; plant flowering 4-6 dm high. 

Leaves about 15 in a broadly crateriform rosette, 25-45 cm long, green; sheaths elliptic; blades ligulate, broadly acute or rounded, apiculate, 15-35 mm wide. 

Scape erect, slender; 

scape-bracts erect and usually imbricate but sometimes slightly shorter than the internodes, elliptic, apiculate. 

Inflorescence simple, usually many ​flowered and much exceeding the leaves, glabrous or nearly so, 7-22 cm long; rhachis angled, more or less geniculate. 

Floral bracts 3-7 times as long as the internodes but spreading with the flowers and not concealing the rhachis, ovate, acute, 27-40 mm long, from slightly shorter to slightly longer than the sepals, usually green with yellow apices, at least the upper ones carinate and incurved toward apex, subpapyraceous; 

flowers not secund. 

Sepals oblong-elliptic, obtuse or acute, 2-3 cm long, usually carinate; 

petals linear, yellow with green apex; 

stamens exserted.

TYPE. E. Morren in Liege Hortus s n (clonotype LG), Sep 1880. Species also well typified by figure 3 of the compound plate 10-12 of volume 32 of the Belgique Horticole.

VRIESEA PSITTACINA Lindl. var. MORRENIANA  Morren, Belg. Hortic. 32: 287, pls. 10-12, fig. 3. 1882

Vriesea morreniana (Hyb) Hort

Planche X – XI - XII.

Vriesea psittacina, Lindley, Bot Reg. 1843, tab 10 – Walpers, Annales, III, 1852-53, p. 622 – Tillandsia psittacina, Hooker, Bot. Mag.,1828. LV, tab. 2841. – Schultes, Syst. Veget., VIII, 1830, p.1225, etc. 

I. Proles floribus remotis : Macrostachys
α var. bracteis superne flavis – Hooker l. c. Auc. in Belg. Hort., 1842, tab. X – XII

β var. bracteis omnino coccineus – Lindley, l.c.

γ var. decolor, Wawra, die Bromel. Ausb….. in Oesterr Bot. Zeitschr., 1880, p. 183; Traduction, p63

δ var. foliis variegatis, Hort.

ε var. exilis, Neumann, Annales de la Soc. d’hort. de Paris, XLIII, 1852, p.265, c. ic. col.   

ζ var. Morreniana ; floribus subapproximatis  - Vriesea psittacina-brachystachis, Belgique Horticole, 1879, p. 300; 1880, p.115

II.. Proles floribus approximatis, Brachystachys 

α var. carinata, scapo geniculato, spica flabelliformi, bracteis carinatis. – Vr. carinata, Wawra, Oester. bot. Zeitschr., 1862, p.349. Bot. Ergebn. der Reise Seiner M. des K. Maximilian, 1866, p. 159, pl. 26 etc. Huc Belg. hort., 1882, tab. X – XII

β var. erythrodactylon. – Ed. Morren, Belg hort. 1875, p. 363, - bracteis roseo-coccineus.

γ var. brachystachis, scapo erecto, spica pinnata. Ed. Morren, Belg. hort.,  1870, XX, p.161, tab.VIII. – Vriesea brachystachys, Regel, Gartenflora, 1866, p.258, tab. 518; Hooker, Bot. Mag., 1873, tab. 6014. Revue horticole, 1875. p.331, pl. col., etc

Le Vriesea psittacina croit spontanement dans la province de Rio​ Janeiro au Bresil, sur les arbres, dans les bois montueux. Les botanistes l’ont observdeet recolte notamment sur le Corcovado, a Tijucca, a Petropolis, etc. Il est connu en Europe depuis 1828, quand le Dr. Hooker l’a decrit pour la premiere fois et lui a donne le nom de Perroquet pour exprimer, de la maniere la plus heurense, l’impression que produisent les couleurs vives et criardes de ses fleurs, le jaune et l’ecarlate, qni font penser au plumage de certains perroquets.

Cette belle plante est trop connue pour qu'il faille nous attarder a la decrire ici. il suffit, d’ailleurs, pour se la rappeler, de jeter les yeux sur le tableau ci-joint dont elle occupe le cote gauche. On remarquera que son feuillage est relativement assez ample, l’epi allonge avec les fleurs fort espacees l’une de l’autre.

On connait plusieurs varietes de cette forme a long epi avec les fleurs espacees; elles different entre elles par les bractees moitie rouge et moitie jaune ou entierement rouges, ou bien par leur feuillage panache orne de bands et de lignes longitudinales plus pales ou blanchatres.  Cette derniere variete est tres-rare au Bresil et dans nos serres; elle a fleuri chez MM. Jacob-Makoy, a liege, pendant le mois de novembre 1882.on peut, en outre, y rattacher quelques autres varietes quine sont pas suffisamment connues ou caracterisees.

Il n’en est pas ainsi de la forme que nous avons decrite et figuree en 1870, dans la Belgique horticole, comme une variete du Vriesea psittacina parfaitement distincte par ses fleurs tres serrees et disposees comme en eventail sur un epi tres court. Cette plante est d’une allure si particuliere que la plupart des botanistes la considerent comme une espece distincte. Wawra, qui le premier l’a decrite, en 1862, lui a donne le nom de Vriesea carinata, a cause de la forme des bractees florales pliees comme la carene d’un bateau; mais elle est plus connue sous le nom de Vriesea brachystachys propose par M. Regel en 1866. ce Vriesea occupe le centre de notre tableau avec deux epis de fleurs courts et diriges en bas, a droite.

Sans doute, l’epi flabelliforme du Vriesea carinata differe cosiderablement du long epi, droit et delie du Vriesea psittacina: les deux plantes ne sauraient etre confondues, d’autant moins que la seconde a le feuillage beaucoup plus developpe que la premiere, mais il convient de constater que l’examen le plus minutieux revele seulement des differences presque insignifiantes entre les fleurs de l’une et de l’autre. Tout au plus peut-on constater que les bractees florales sont convexes, obtuses et un peu plus courtes que le calice dans le Vr. psittacina, alors qu’elles sont condupliquees, en bec de corbin et un peu plus longues que le calice dans le Vriesea carinata: encore ces differences n’interessent-elles pas les fleurs proprement dites. De plus, certaines formes semblent etre intermediaires, par exemple, la variete que nous designons sous le nom d’exilis et qui a ete figuree par Neumann en 1853 dans les Annales de la Societe d’horticulture de Paris. Il semble, en resume, que le Vriesea carinata (brachystachys) est une forme montagnarde du vriesea psittacina. Le Dr. Wawra, qui a beaucoup herborise au Bresil ou il a specialement dirige son attention sur les Bromeliacees, ne reunit pas, il est vrai, ces deux formes en une meme espece, mais il est cependent d’avis que le Vriesea carinata offre de nombreuses varietes; il en a decrit plusieurs dans son Memoire sur les Bromeliacees bresiliennes dont nous avons publie une edition francaise. Nous avons pu etudier ces varietes dans l’herbier meme du Dr. Wawra: elles sont parfaitement caracterisees et, a ce propos, nous pouvons faire observer que notre Vriesea incurvata, decrit et figure dans la Belgique horticole (1882, p-. 52, pl. II), ne saurait a aucun point de vue etre confondu avec l’une ou l’autre d’entre elles. En examinant ces herbiers composes sur place a l’aide de plants spontanees, on est souvent etonne en constatant que les memes plantes cultivees dans nos serres sont plus developpees et ont des fleurs plus grandes et plus nombreuses. C’est notamment le cas pour le Vriesea carinata.   

Nous cultivons depuis longtemps les Vriesea psittacina et brachystachys: ce sont deux fort belles plantes qui fleurissent volontiers et qui eh hiver, pendant plusieurs mois, embellissent les serres et les appartements; la vivacite de leurs couleurs leur donne beaucoup d’eclat. Nous avons eu l’occasion, en 1876, alors qu’elles fleurissaient en meme temps, de les feconder l’une par autre, L’operation, tres-simple d’ailleurs, a parfaitement reussi: elle a fourni plusieurs capsules tres-fertiles. Les graines ont ete semees dans les serres du chateau de St- Gilles ou les jeunes plantes, parfaitement soignees par le chef de culture d’alors. M W Stroemer, ont fleuri pour la premiere fois en 1879. Elles portaient sur l’etiquette le nom de Vriesea Morreniana qu’elles ont emporte avec elles en se propageant chez les amateurs et les horticulteurs.

Le Vriesea Morreniana est donc un hybride ou un metis selon que l’on considere se parents comme etant d’espece differente ou de meme espece, mais en tout cas il est parfaitement intermediaire entre les deux; on peut le constater en jetant un coup d’oeil sur la planche ou nous l’avons fait figurer entre les Vriesea psittacina et carinata. Il tient surtout du premier dont il a le feuillage et la stature, mais les fleurs sont plus nombreuses et plus rapprochees.

Le Vriesea psittacina var. Morreniana a les feuilles lisses et vertes, disposees en forme de vase overt en entonnoir de 0.20m de haut et de 0.40m environ de large a la partie superieure. L’ensemble de l’inflorescence s’eleve beaucoup au-dressus du feuillage, a une hauteur de 0.40 – 0.60m. La hampe est dresse, raide, haute (0.30m), cylindrique et revetue de bractees engainantes, lisses, de couleur rose et verte. L’epi distique est allonge (0.20m) et comporte beaucoup de fleurs (souvent 14), peu espacees (ordin. 0.01m). Le rachis est lisse, un peu plie en zigzag, epais et rouge. Les bractees florales sont condupliquees, tres peu crochues, de la longueur du calice, moitie rouge et moitie jaune-vert. Les fleurs ont la forme d’un tube a 3 faces avec les angles arrondis et le sommet de la corolle epanoui. Les etamines et le style depassent la corolle et sont parfaitement conformes.

La plante se distingue par une floraison tres-abondante et de longue duree. on la cultive tres-aisement en serre chaude.  
Translated by Butcher

Vriesea psittacina is believed to have come from the province of Rio Janeiro in Brazil, on trees, in the hilly woods. Botanists have observed and collected it notably on the Corcovado, at Tijucca, at Petropolis, etc. It has been known in Europe since 1828, when  Dr Hooker described it for the first time and gave it the name of a Parrot to express, in a more jovial manner, the impression that the living and loud colours of its flowers, the yellow and the scarlet, give to the feathers of some parrots. 

This beautiful plant is known too much for us  to delay us its description here. It is sufficient, besides, to recall it by looking at the enclosed picture where it is on the left side. One will notice that its foliage is relatively ample, the long spike with the very occasional flowers one after the other. 

One knows several varieties with this form of a long spike with occasional flowers; they differ between  the half red and half yellow or entirely red bracts, or by their foliage with white ashy bands and longitudinal lines. This last variety is very rare in Brazil  and in our greenhouses; it flowered for Messrs Jacob - Makoy at Liege, during the month of November 1882.and, besides, there are a few other similar varieties with this character that are not sufficiently known. 

It is not so much the shape that we described and figured in 1870, in Belgique horticole, as a perfectly distinct variety of the Vriesea psittacina with its very close flowers and disposed fanlike on a very short spike. This plant is so different that most botanists consider it as a distinct species. Wawra, who first described it in 1862, gave it the name of Vriesea carinata, because of the shape of the floral bracts bent as the hull of a boat; but it is more known as Vriesea brachystachys proposed by M. Regel in 1866. This Vriesea occupies the centre of our picture with two short flower spikes and directly below, on the right. 

The fan-like spike of  Vriesea carinata differs considerably from the long spike, erect and slender of Vriesea psittacina: the two plants could not  be compared,  much less so where the second has  a lot more developed foliage than the first, but the most meticulous examination  revealed only petty differences between the flowers of one and the other. At most, one can state that the floral bracts are convex, obtuse and a little shorter than the calyx in  Vr. psittacina, whereas they are conduplicate, in the tip and a little longer than the calyx in Vriesea carinata: again these differences don't affect the actual flowers. Besides, some shapes seem to be intermediate, for example, the variety that we have under the name of exilis which was propsed by Neumann in 1853 in the Annales de la Societe d’horticulture de Paris. It seems, in summary, that Vriesea carinata (brachystachys) is a highland form of Vriesea psittacina. Dr Wawra, who has greatly botanised in Brazil where he especially directed his attention to the Bromeliaceae, did not unite, it is true, these two forms into the same species, but he was of the opinion that Vriesea carinata had numerous varieties; several of them were described in his Memoirs of Brazilian Bromeliaceae  which we have published in a French edition. 

We can study these varieties in the herbarium of  Dr Wawra: they are perfectly characterized and, while on this subject, we can make an observation that our Vriesea incurvata, described and illustrated in  Belgique horticole (1882, p-. 52, pl. II), could well be confused  with one or the other among them. Examining these herbarium specimens with the knowledge of where they came from, one is often surprised while noting that the same plants cultivated in our greenhouses have developed more numerous and bigger flowers. This is notably the case for Vriesea carinata. 

We have cultivated Vrieseas psittacina and brachystachys for a long time: these are two very beautiful plants that flower gladly and in winter, during several months, embellish the greenhouses and apartments; the vivacity of their colours gives them a lot of brilliance. We had the opportunity, in 1876, where they flowered at the same time, to impregnate them, one with each other, The operation, very simple, perfectly succeeded: it provided several very fertile capsules. The seeds were sown in the greenhouses of the castle of St. - Gilles where the young plants, perfectly groomed by the ‘chef de culture’  M W Stroemer, flowered for the first time in 1879. They carried on the label the name of Vriesea Morreniana that has carried on to others, amongst amateurs and horticulturists alike. 

Vriesea Morreniana is therefore a hybrid or a half-caste depending on whether one considers its parents as being of different species or the same species, but in any case it is perfectly intermediate between the two; one can note it while glancing at the Plate where it is shown between Vriesea psittacina and carinata. It especially links to the first from which it has foliage and the stature, but the flowers are more numerous and more closer. 

Vriesea psittacina var. Morreniana has smooth and green leaves, arranged in the shape of an open funnel-shaped vase 0.20m high and 0.40m wide in the upper part. The inflorescence rises greatly from the foliage, and is 0.40–0.60m high. The scape is erect, stiff, tall (0.30m), cylindrical and covered with the bract sheaths, smooth, pink and green coloured. The distichous spike is long (0.20m) and includes many flowers (often 14), small spaced (ordin. 0.01m). The rachis is smooth, a little zigzag bent, thick and red. The floral bracts are conduplicate, very little hooked,  the length of the calyx, half red and half green yellow. The flowers have the shape of a tube has 3 sides with rounded angles and flowering at the top of the corolla. The stamens and  style exceed the corolla and are perfectly formed. 

The plant distinguishes itself by a very abundant flowering and long duration. One cultivates it very comfortably in hot greenhouse. 

